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§ IL Avant d'appliquer les formules précédentes, nous allons en faire connaître quelques autres qui conduisent à des résuHats dignes de remarque.
Considérons d'abord l'intégrale définie
(20)
la lettre / indiquant une fonction réelle ou imaginaire. Je dis que, la valeur de cette intégrale étant supposée connue, on en déduira sans peine les valeurs des intégrales suivantes
(2i)                    £
(22)                                f
dans lesquelles a et b désignent des constantes positives. Effectivement, si Ton établit entre les trois variables a, (3, y les relations
y m a" ex.---------5
'               a
on trouvera
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D'ailleurs, les deux intégrales que renferme le second membre de l'équation (24) se changeant l'une dans l'autre lorsqu'on y remplace
• i-a par -j™ sont nécessairement égales entre elles.
a~ a OEuvrcs de C.— S. II, t. I.                                                                                    36uée à x cessait d'être renfermée entre les limites \jJ et [V, alors, en. Pour
